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AVANT-PROPOS 

 
Au cours de l’été 2001, plus de 2 000 plaintes d’odeurs ont été acheminées au 
ministère de l’Environnement par les citoyens de Charny et des environs. Pour 
mieux documenter la situation, le laboratoire mobile (TAGA) du Centre 
d’expertise en analyse environnementale du Québec a procédé à certaines 
analyses de la qualité de l’air qu’il a consignées dans un rapport intitulé 
« Analyse de l’air à l’aide du laboratoire mobile TAGA - dossier Alex-Couture inc. 
- 19 septembre 2001 ». Le présent avis de santé publique fait suite à la demande 
du ministère de l’Environnement, d’évaluer, à partir des informations de ce 
rapport, si les odeurs émises par cette usine peuvent avoir un impact sur la santé 
des citoyens de Charny et des environs. 
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RÉSUMÉ 
 
 
Au cours de l’été 2001, plus de 2 000 plaintes d’odeurs ont été acheminées au 
ministère de l’Environnement par les citoyens de Charny et des environs. Les 
odeurs sont attribuées à l’usine d’équarrissage Alex Couture inc. 
 
En l’absence de données sur les symptômes ressentis par les plaignants, la 
Direction de la santé publique base son avis de santé publique à partir d’une 
revue de la littérature scientifique portant sur les odeurs environnementales de 
même que sur les données fournies par le laboratoire mobile TAGA suite aux 
analyses effectuées en août 2001. 
 
D’abord, le grand nombre de plaintes émises par les citoyens de Charny est le 
reflet d’un problème important d’odeur dans cette localité. Plusieurs études 
démontrent que des odeurs ressenties comme désagréables peuvent provoquer 
des symptômes aigus même si les concentrations des produits responsables des 
odeurs ne constituent pas une exposition toxique proprement dite. Ces effets 
s’expliquent par une variété de mécanismes physiopathologiques autres que les 
mécanismes toxicologiques classiques. Les symptômes ressentis peuvent être 
très variés et toucher divers organes et systèmes de l’organisme (yeux, voies 
respiratoires supérieures, systèmes olfactif, respiratoire, digestif, cardio-
vasculaire, nerveux). Ils peuvent aussi se manifester par des symptômes 
généraux (par exemple, fatigue, maux de tête) et diverses réactions de nature 
psychologiques. Pour certains auteurs, le système immunitaire pourrait, en plus, 
être perturbé et entraîner ainsi d’autres problèmes de santé. 
 
En août 2001, le laboratoire mobile du ministère de l’Environnement a analysé un 
certain nombre de substances présumées responsables des odeurs ressenties 
par les citoyens. Ces analyses, bien qu’utiles pour identifier certains constituants 
responsables des odeurs, ne permettent pas de quantifier la nuisance olfactive. 
Le caractère ponctuel des données et le nombre limité de sites reflétant 
l’exposition de la population ne permettent pas non plus d’évaluer les effets sur la 
santé. Néanmoins, les analyses confirment que la concentration de certains 
contaminants est suffisante pour occasionner une nuisance olfactive chez une 
majeure partie de la population exposée. Bien que les concentrations mesurées 
ne représentent vraisemblablement pas un risque de nature toxique, les 
composés soufrés pourraient s’approcher du seuil fixé pour un effet irritant. Des 
analyses complémentaires seraient nécessaires pour  confirmer cet effet.  
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L’exposition à des odeurs environnementales peut donc entraîner des problèmes 
de santé reliés à des effets de nature non toxicologique, toxicologique ou de 
façon combinée. Les études suggèrent que les symptômes reliés à l’exposition à 
des odeurs environnementales sont le résultat d’interrelations complexes entre 
des facteurs biologiques, psychologiques et sociaux. Ces mécanismes agissent 
même lorsque les concentrations des contaminants sont bien inférieures à celles 
pouvant causer des réactions de type toxique. Par ailleurs, nous considérons les 
données obtenues par le TAGA comme insuffisantes pour tirer, d’un point de vue 
toxicologique, des conclusions claires sur les effets à la santé des contaminants 
émis par l’usine d’équarrissage à Charny. Néanmoins, à la lumière des données 
de la littérature scientifiques portant sur les odeurs environnementales, nous 
sommes d’avis que les odeurs émises par l’usine sont susceptibles d’entraîner 
des effets négatifs sur la santé des personnes exposées. La situation qui prévaut 
à Charny nécessite donc la mise en place, le plus rapidement possible, de 
mesures d’atténuation efficaces des odeurs provenant de l’entreprise. Un suivi 
de façon continue et un contrôle approprié des émissions d’odeurs devront être 
réalisés afin d’éviter qu’une situation semblable à celle de l’été 2001 ne se 
reproduise.  
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INTRODUCTION 
 
 
L’industrialisation et le développement des services municipaux, combinés au 
phénomène de l’étalement urbain et aux contraintes rencontrées dans la 
planification de l’aménagement des territoires, ont fait naître toutes sortes de 
situations où des citoyens sont exposés à des odeurs incommodantes. Or, 
l’odorat joue un rôle important dans notre sentiment de confort et de bien-être. Il 
arrive donc fréquemment maintenant de voir des citoyens acheminer des 
plaintes au ministère de l’Environnement ou aux directions de la santé publique à 
cause de problèmes d’odeurs. 
 
L’évaluation des effets possibles à la santé des odeurs et de leurs composantes 
comporte deux éléments principaux : les problèmes généraux de santé (y 
compris les effets psychosociaux) et les problèmes plus spécifiques de nature 
toxicologique. Le premier aspect examine les problèmes de santé qui, selon la 
littérature scientifique sur le sujet, sont réputés être provoqués par une 
exposition à des odeurs répétées et constantes indépendamment des 
contaminants impliqués. Le deuxième aspect (toxicologique) procède à 
l’identification des composantes susceptibles d’être responsables des odeurs et 
examine leurs concentrations dans l’air extérieur pour les comparer 
éventuellement à certains paramètres de références qui vise la protection de la 
santé des populations. Le rapport sur l’analyse de l’air du TAGA porte 
essentiellement sur ce point. 
 
Nous présenterons, dans une première partie, les caractéristiques de l’exposition 
aux odeurs puis discuterons des effets généraux des odeurs sur la santé. Nous 
interpréterons ensuite les données de l’analyse du laboratoire mobile et 
formulerons des recommandations. 
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2. CARACTÉRISTIQUES DE L’EXPOSITION AUX ODEURS 
 
 
Une source d’odeur est généralement composée de multiples produits odorants 
dont certains ont aussi un caractère irritant; ces deux propriétés agissent 
simultanément sur la muqueuse olfactive. Les caractéristiques odorantes des 
différents produits composant l’odeur n’ont pas tendance à se combiner de façon 
réellement additive, peu importe la nature des composés impliqués ou leur degré 
de similitude (1). L’effet irritant aurait cependant tendance à agir de façon additive, 
surtout lorsque la concentration des substances est élevée (2).  
 
 
2.1 PERCEPTION DES ODEURS 
 
Dans une population générale, la plupart des composés odorants sont perçus 
selon une distribution log-normale, 96% des gens étant considérés comme ayant 
une sensibilité normale, 2% étant qualifiés d’hypersensibles et 2% 
d’hyposensibles (3). 
 
 
Figure 2 : Distribution de la sensibilité olfactive dans la population 
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Le nombre important de plaintes émises par les citoyens de Charny nous 
apparaît donc refléter un problème relié à la présence de concentrations 
importantes d’odeurs et non uniquement la manifestation de quelques personnes 
hypersensibles.  
 
Le seuil de perception olfactive d'un mélange gazeux est défini comme la 
concentration de ce mélange gazeux dans de l'air inodore pour laquelle la moitié 
des membres d'un jury chargé de la flairer perçoit une odeur (l'autre moitié ne la 
percevant pas). Par définition, le seuil de perception olfactive correspond à une 
concentration-odeur de 1 u.o./m3 (unité-odeur par mètre cube). Le nombre de 
dilutions nécessaires pour obtenir, à partir du mélange de gaz initial, le seuil de 
perception indique la concentration-odeur en u.o./m3. Ainsi, si l'on doit diluer 
5000 fois, avec de l'air inodore, un échantillon de gaz prélevé à la cheminée 
d'une usine afin d'obtenir un mélange gazeux correspondant au seuil de 
perception olfactive, la concentration-odeur de l'effluent émis à la cheminée est 
de 5000 u.o./m3 (5). 
 
 
2.2 LA MESURE DE LA NUISANCE  
 
Dans le cas des émissions d’odeurs de l’entreprise Alex-Couture inc. de Charny, 
nous ne disposons pas de mesure de la concentration des odeurs émises par 
l’usine mais uniquement de l’analyse chimique de quelques substances 
responsables des odeurs. D’ailleurs, d’autres substances qui n’ont pas été 
mesurées pourraient aussi faire partie du mélange responsable des odeurs. Bien 
que l'analyse chimique seule puisse être utile pour déterminer un certain nombre 
de constituants pouvant être responsables de la nuisance, elle ne permet pas, 
contrairement à une analyse olfactométrique, de quantifier une nuisance olfactive 
à moins de disposer d’une corrélation statistique entre l'intensité ou la 
concentration d'odeur et la concentration chimique du mélange ou de certains de 
ses constituants(5). La valeur du seuil de perception olfactive de l’odeur en cause 
dépend du composé ou du mélange gazeux considéré(6) et, de ce fait, est 
différente du seuil olfactif des différentes substances responsables de l’odeur. 
Elle rend compte notamment des interactions possibles entre les divers 
composés d'un mélange odorant (effets additifs, synergiques, antagonistes, etc.) 
ce que ne peuvent pas faire les concentrations chimiques.  
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3. LES EFFETS DES ODEURS ENVIRONNEMENTALES SUR 
LA SANTÉ  

 
 
On a souvent tendance à aborder les notions de nuisance1 et d’atteintes au 
confort reliées aux odeurs environnementales comme des inconvénients mineurs 
inhérents par exemple au développement économique essentiel d’une localité. 
Or, les odeurs provenant d’activités municipales, industrielles ou agricoles 
peuvent avoir un impact significatif sur la santé de la population exposée en 
agissant tant sur le plan physiologique que psychologique. (8,9,10). 
 
 
3.1 LES CONCEPTS DE SANTÉ, D’ATTEINTE À LA SANTÉ ET DE NUISANCE  
 
Le concept de santé a beaucoup évolué au cours des années. Tandis que l’on a 
longtemps considéré la santé comme la simple absence de maladie, le concept a 
progressivement évolué vers une définition plus précise de la santé, telle 
qu’adoptée par l'Organisation mondiale de la Santé : 
 

C'est la mesure dans laquelle un groupe ou un individu peut d'une part, 
réaliser ses aspirations et satisfaire ses besoins et d'autre part, évoluer 
avec le milieu ou s'adapter à celui-ci. (...) Ainsi donc, la promotion de la 
santé ne relève pas seulement du secteur de la santé; elle dépasse les 
modes de vie sains pour viser le bien-être(11). 
 

C'est ce concept qui a été retenu dans la Loi sur les services de santé et les 
services sociaux du Québec en 1991 et renouvelé dans sa révision en 2001 
(chapitre S-4.2). D'un point de vue de santé publique, l'approche des questions 
de nuisance et d’atteinte au confort dans le domaine de la santé 
environnementale ne peut être dissociée du concept de santé.  
 
Dans le cadre du présent avis, nous n’avons pas de données sur les symptômes 
ressentis par les plaignants. Nous aborderons donc la question à partir d’une 
revue de la littérature sur le sujet.  
 

                                                           
1  Sentiment de déplaisir associé à un « agent » ou à une condition considérée comme affectant 
 négativement un individu ou un groupe (7). 
 



Avis de santé publique relié aux émissions d’odeurs  
par l’usine d’équarrissage Alex-Couture inc de Charny au cours de l’été 2001 
 

 11 

3.2 MÉCANISMES DES SYMPTÔMES RELIÉS AUX ODEURS 
 
Plusieurs études de cas ont démontré que les effets apparents sur la santé de 
personnes exposées à des odeurs environnementales provenant de divers types 
d’installations municipales, industrielles ou agricoles peuvent difficilement être 
évalués par une approche toxicologique. Néanmoins, un certain nombre d'études 
réalisées chez l’animal et chez l’humain au cours des dernières années ont 
permis de mieux comprendre les mécanismes par lesquels les odeurs peuvent 
affecter la santé.  
 
Dans une revue de la documentation sur le sujet, Shusterman(8) mentionne que 
la plupart des symptômes rapportés sont aigus dans leurs manifestations, limités 
dans le temps et de nature subjective; ils sont donc difficiles à établir 
objectivement. Néanmoins, plusieurs auteurs ont pu établir une forte corrélation 
entre les symptômes rapportés par les personnes exposées et l'exposition aux 
odeurs environnementales même si les concentrations des contaminants 
responsables de ces odeurs étaient bien inférieures aux niveaux considérés 
comme toxiques. L'auteur conclut qu'en matière de problèmes de santé reliés 
aux odeurs, les mécanismes physiopathologiques ne s'expliquent pas par 
l'approche toxicologique classique mais doivent être abordés comme des effets 
non toxicologiques de ces contaminants sur la santé.  
 
Selon divers auteurs, une variété de mécanismes physiologiques peuvent 
expliquer les problèmes de santé dont se plaignent des citoyens exposés à un ou 
des composés odorants à des concentrations sous-irritantes ou sous-toxiques. 
Ils sont présentés succinctement à l’annexe 1.  
 
 
3.3 RELATION ENTRE LA PERCEPTION DES ODEURS ET LA TOXICITÉ AIGUË 
 
On observe que divers produits peuvent provoquer des symptômes aigus reliés à 
leur simple odeur même si les concentrations en cause ne constituent pas une 
exposition toxique proprement dite(8). Par exemple, le sulfure d'hydrogène et 
divers mercaptans qui, notamment, sont parmi les produits responsables des 
odeurs à Charny provenant de l’usine d’équarrissage, selon les analyses du 
TAGA, possèdent un seuil olfactif beaucoup plus bas que les niveaux reconnus 
comme pouvant entraîner des symptômes par les mécanismes toxicologiques ou 
irritatifs classiques. Pourtant ces gaz sont souvent associés à des manifestations 
symptomatiques se produisant à des niveaux qui dépassent de peu leur seuil 
olfactif, donc à des concentrations considérées comme non toxiques(12). À titre 
d'exemple, la figure 3 représente la relation approximative entre les 
concentrations dans l'air et la proportion de personnes affectées à diverses 
intensités pour l'hydrogène sulfuré. 
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Figure 3 : Relations entre la perception de l’odeur, la nuisance  
et les effets irritants pour l’hydrogène sulfuré . 
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(D’après Shustermann, 1992) 
 

3.4 LE EFFETS PHYSIOLOGIQUES RELIÉS AUX ODEURS  
 
Un grand nombre d’effets de nature physiologique sont associés à l’exposition 
aux odeurs. Ces effets peuvent cependant être très variables d’un individu à 
l’autre et même varier dans le temps chez un même individu(13,14). Plusieurs 
recherches ont démontré que la réponse à un stimulus odorant est fortement 
influencée par la complexité de l’environnement qui caractérise une exposition 
donnée à un ou plusieurs produits, ceci incluant le contexte social et les 
caractéristiques psychologiques de l’individu(13,14,15). Les croyances ou les 
attentes en matière de sécurité en lien avec une odeur peuvent influencer de 
façon importante sa perception(14).  
 
Les symptômes d’irritation des yeux et des muqueuses des voies respiratoires 
supérieures sont sans doute les plus fréquemment rapportés dans les problèmes 
reliés à la qualité de l’air intérieur et extérieur(16,17,18). Ces manifestations sont 
particulièrement influencées par les facteurs cognitifs propres aux individus 
exposés(13).  
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Dans plusieurs études, on a identifié une corrélation significative entre les 
symptômes rapportés et l’exposition aux odeurs environnementales même si les 
concentrations des contaminants étaient bien inférieures aux niveaux considérés 
comme toxiques. Les symptômes rapportés sont variés et relèvent 
principalement des systèmes cardio-vasculaire(19), respiratoire(8,19,20,21), 
nerveux(17,21)et digestif(21,22). D’autres symptômes généraux tels que la fatigue, 
des céphalées, le manque d’appétit etc. ont également été signalés par des 
auteurs(18,21,22,23). D'autres études ont démontré que des odeurs incommodantes 
peuvent agir sur des fonctions physiologiques précises comme le rythme 
cardiaque et l'activité cérébrale de façon identifiable à l'électroencéphalogramme 
(EEG)(24,25). Les odeurs plaisantes et déplaisantes peuvent se manifester de 
façon différente à l’EEG. On peut même noter des effets pour certains produits 
alors que leur niveau est sous leur seuil olfactif(24). Chez l'animal, des effets aigus 
et chroniques sur le comportement et l'activité électrique cérébrale dus à 
l'exposition à de faibles concentrations de substances chimiques ont été maintes 
fois démontrés(26). 
 
Les odeurs pourraient aussi agir directement sur le système immunitaire et 
entraîner un effet d'immunosuppression et, parfois, d'immunostimulation(27). Par 
ailleurs, le système immunitaire pourrait être perturbé par l’exposition aux odeurs 
par l’intermédiaire de l’état de stress, l'altération de l'humeur ou les réactions 
dépressives qui pourraient en résulter, ce qui pourrait prédisposer les personnes 
concernées à d'autres problèmes de santé(28,29,30,31).  
 
Dans l’ensemble, les études, relativement peu nombreuses portant sur les effets 
de nature physiologique en lien avec les odeurs présentent de nombreuses 
difficultés méthodologiques, principalement à cause du caractère largement 
subjectif des symptômes rapportés et à leurs grandes variations d’un individu à 
l’autre. De plus, la difficulté à mesurer les niveaux environnementaux souvent 
fluctuants des odeurs ne permet pas d’établir avec satisfaction les corrélations 
avec les diverses manifestations physiologiques.  
 
 
3.5 LES EFFETS PSYCHOLOGIQUES RELIÉS AUX ODEURS  
 
L’exposition à des odeurs environnementales désagréables provenant de divers 
types d’activités, peut aussi avoir des effets variés de nature psychologique sur 
les personnes exposées. Ces effets se manifestent par des atteintes de 
l’humeur, de l’anxiété, diverses réactions émotives, des troubles du sommeil, et 
l’altération de plusieurs types de performances intellectuelles dont les capacités 
d'apprentissage(8,9,10,20,32,,33,34,35). Le stress engendré par une exposition 
fréquente à des odeurs désagréables peut par la suite entraîner d’autres types 
de problèmes de santé, par exemple une augmentation de la tension artérielle, 
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une diminution de la motilité gastrique ou l’augmentation de la tension musculaire 
du cuir chevelu chez des personnes souffrant de céphalée de tension(36,37,38). On 
rapporte aussi que des sentiments de contrariété et des réactions dépressives 
peuvent être la conséquence de l'exposition à des odeurs désagréables et 
entraîner des nausées, des vomissements, des céphalées, des troubles 
respiratoires (respiration superficielle, toux), des troubles du sommeil et la perte 
de l'appétit(22).  
 
Par ailleurs, des auteurs émettent aussi l’hypothèse que des réactions de stress 
engendrées par  l'exposition à des odeurs environnementales pourraient 
entraîner des  problèmes de santé généralement reconnus comme consécutifs à 
un état de stress chronique comme la maladie coronarienne, l'ulcère peptique et 
l'hypertension artérielle chronique(8).  
 
Des études nous démontrent donc que les citoyens qui résident à proximité 
d’activités industrielles, agricoles ou urbaines qui émettent des odeurs 
incommodantes peuvent subir de réels préjudices à leur santé. Dans le cas des 
citoyens de Charny, en l’absence d’étude réalisée auprès des personnes 
exposées, nous ne pouvons préciser l’ampleur du problème. Nous disposons 
néanmoins de quelques données sur la concentration de certains éléments 
chimiques en partie à l’origine des odeurs de l’usine d’équarrissage.  
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4. LES RISQUES À LA SANTÉ RELIÉS AUX SUBSTANCES 
ANALYSÉES PAR LE TAGA  

 
 
En août 2001, le laboratoire mobile du ministère de l’Environnement a analysé un 
certain nombre de substances présumées responsables des odeurs ressenties 
par les citoyens(39). Ces analyses avaient comme objectifs de confirmer l’origine 
des odeurs, d’identifier certains composés et substances responsables des 
odeurs et d’en évaluer l’importance. Nous avons aussi consulté les 
commentaires de Monsieur Pierre Walsh du MENV(40). 
 
 
4.1 LES LIMITES DE L’INTERPRÉTATION DES DONNÉES 
 
D’entrée de jeu, il semble important de souligner certaines limites importantes 
dans l’interprétation des données de ce rapport. D’abord, les mesures obtenues 
ont été effectuées sur une courte période de temps soit du 20 au 23 août 2001 et 
du 27 au 29 août 2001. Il s’agit de données ponctuelles à partir desquelles on 
peut difficilement tirer des conclusions ou des généralisations sur l’exposition de 
la population aux produits analysés et leurs effets à la santé. Une plus longue 
période d’échantillonnage aurait été souhaitable pour obtenir des données plus 
représentatives de l’exposition de la population en estimant, par exemple, la 
dispersion des contaminants dans le temps et autour du site en fonction des 
conditions météorologiques et des niveaux d’activités de l’usine. 
 
Deuxièmement, plusieurs des mesures n’ont pu être utilisées pour estimer 
l’impact sur l’air ambiant et conséquemment sur la santé de la population. En 
effet, certaines mesures ont été prises en des endroits permettant de confirmer 
l’origine des odeurs mais ne permettant pas d’estimer l’exposition de la 
population, comme par exemple, au sein d’une cheminée ou d’un puisard. 
Également, pour certains contaminants, il n’a pas été possible de pouvoir obtenir 
de valeurs quantitatives pour estimer l’impact de l’air ambiant sur la santé. Dans 
ce contexte, les données « toxicologiques » actuelles ne nous permettent pas de 
pouvoir complètement évaluer les impacts des substances analysées sur la 
santé des citoyens. Pour le faire, il faudrait pouvoir compter sur un suivi de la 
qualité de l’air ambiant à partir de données en continu obtenues, par exemple, de 
stations d’échantillonnage permanentes.  
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4.2 LES EFFETS DES SUBSTANCES ANALYSÉES  
 
Nonobstant les remarques précédentes, on peut dégager des résultats obtenus 
par le TAGA les constats préliminaires suivants. Premièrement, il y a présence 
de contaminants à des concentrations telles qu’ils peuvent occasionner une 
nuisance olfactive chez une majeure partie de la population. Le triméthylamine et 
les composés soufrés seraient particulièrement responsables de ces odeurs. 
Cependant, il est à noter qu’outre les composés mesurés, d’autres substances 
potentiellement présentes non pas été quantifiées et pourraient également être 
incriminées comme source d’odeurs. 
 
Deuxièmement, en ce qui a trait aux risques toxicologiques, il semble, selon 
quelques données de la littérature, que les concentrations des contaminants 
mesurées ne soient pas suffisamment près des seuils de protection pour 
entraîner des effets à la santé. Le seul contaminant qui pourrait entraîner 
certains risques de nature toxicologique serait les composées soufrés exprimés 
en hydrogène sulfuré (H2S). Encore ici, des données complémentaires seraient 
nécessaires pour mieux évaluer la situation. Finalement, une recherche plus 
approfondie de la littérature aurait pu permettre de mieux établir certaines 
valeurs de référence toxicologiques et ainsi mieux évaluer la toxicité des 
substances en cause. Toutes ces données complémentaires auraient été utiles 
avant d’affirmer ou d’infirmer la présence d’un risque de nature toxicologique.  
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CONCLUSION 
 
 
Les études humaines et animales suggèrent donc que les symptômes reliés à 
l’exposition à des odeurs environnementales de l’air intérieur ou extérieur sont le 
résultat d’interrelations complexes entre des facteurs biologiques, 
psychologiques et sociaux.  
 
Même si l'approche toxicologique classique ne permet pas d'expliquer de façon 
objective les symptômes ressentis, plusieurs mécanismes physiopathologiques 
permettent cependant de mieux comprendre les manifestations qu'entraîne 
l'exposition à des odeurs désagréables. Dans un concept moderne de santé, tel 
que celui retenu dans la Loi sur les services de santé et les services sociaux du 
Québec, on se doit d'aborder les questions de nuisance reliés aux odeurs 
comme des problèmes de santé proprement dits. L’abondance des plaintes 
émises par les citoyens de Charny confirme que beaucoup de personnes ont été 
affectées bien que l’on ne puisse déterminer le type et le degré des atteintes.  
 
Par ailleurs, l’étude du TAGA a permis d’identifier et de quantifier certains des 
contaminants pouvant être à l’origine des odeurs. Les quelques données 
fragmentaires du rapport sur la qualité de l’air ne semblent pas mettre en 
évidence un risque toxique important relié aux substances analysées 
responsables des odeurs pour la population avoisinant l’usine en cause. 
Cependant, l’étude demeure une évaluation très préliminaire de la situation. 
Nous considérons les données actuelles comme étant trop fragmentaires et 
rudimentaires pour tirer, d’un point de vue toxicologique, des conclusions 
définitives sur les effets à la santé des contaminants émis par l’industrie en 
cause. 
 
Néanmoins, à la lumière des données de la littérature scientifique sur les études 
menées par plusieurs chercheurs sur les odeurs environnementales, nous 
sommes d’avis que ce type d’émission provenant de l’usine d’équarrissage Alex 
Couture inc. est susceptible d’entraîner des effets négatifs sur la santé des 
personnes exposées. Par conséquent nous croyons que la situation qui prévaut 
à Charny nécessite la mise en place, le plus rapidement possible, de mesures 
d’atténuation efficaces des odeurs provenant des activités de cette entreprise. 
.Par ailleurs nous sommes d’avis qu’un suivi et un contrôle rigoureux des 
émissions d’odeur devront dorénavant être réalisés par l’entreprise afin d’éviter 
qu’une situation semblable à celle de l’été 2001 ne se reproduise. Selon nous, 
l’obtention, de nouvelles données qui permettraient de préciser un niveau de 
risque de nature toxicologique n’est pas nécessaire pour justifier la mise en 
application dès à présent, de mesures de réduction de l’exposition de la 
population aux odeurs.  
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RECOMMANDATIONS 
 
 
Considérant :  
 
9 la tendance qui prévaut dans les pays industrialisés à exiger qu’une nuisance 

olfactive soit éliminée;  
 
9 le caractère récurrent depuis de nombreuses années du problème des 

émissions d’odeurs par l’entreprise d’équarrissage Alex Couture inc. à 
Charny, 

 
9 le nombre important de plaintes qui ont été exprimées particulièrement au 

cours de l’été 2001 relativement à ces odeurs; 
 
9 les risques à la santé, de nature physiologique et psychologique, pouvant être 

reliés à l’exposition fréquente à des odeurs pour une proportion importante de 
la population de Charny; 

 
9 que des risques de nature toxicologique en lien avec les composés soufrés 

contenus dans les émissions de l’usine ne sont pas exclus; 
 
 
La Direction de la santé publique de Chaudière-Appalaches recommande : 
 
1. La mise en place d’une technologie d’atténuation des odeurs à l’entreprise 

Alex-Couture inc. de façon à rencontrer, le plus rapidement possible, le seuil 
de concentration-odeur de 1 u.o/m3 à l’extérieur des limites de la propriété. 
Cette technologie devra être constamment adaptée à l’évolution éventuelle 
des émissions d’odeurs de l’entreprise.  

 
2. L’application de mesures permettant d’assurer le suivi de la qualité de l’air 

ambiant à l’extérieur de la propriété de l’usine à partir de données 
enregistrées de manière continue.  
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ANNEXE 1 

 
PRINCIPAUX MÉCANISMES DES SYMPTÔMES RELIÉS AUX 

ODEURS ENVIRONNEMENTALES  
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PRINCIPAUX MÉCANISMES DES SYMPTÔMES RELIÉS AUX ODEURS 
ENVIRONNEMENTALES 

 
AVERSION INNÉE AUX 
ODEURS 

Les facteurs individuels influencent grandement les réactions aux odeurs 
perçues. Cependant, plusieurs substances odorantes sont considérées par 
la plupart des gens comme plaisantes ou déplaisantes et provoquent des 
réactions réflexes.  

EFFET DE TYPE 
PHÉROMONAL 

Si le phénomène entre humains a été démontré, un tel effet en lien avec 
d’autres types d’odeurs environnementales reste à démontrer.  

EXACERBATION DE 
CONDITIONS 
MÉDICALES 
PRÉEXISTANTES 

Les principales conditions médicales impliquées dans ce mécanisme sont 
l'asthme, la bronchite, la grossesse, certains troubles psychosomatiques et 
des dysfonctions olfactives.  

INTOLÉRANCE 
ACQUISE AUX 
ODEURS 
 

Ce type de réaction résulte le plus souvent d'une expérience antérieure 
d'exposition aiguë symptomatique. Cette sensibilisation conditionnée aux 
odorants est surtout rapportée en milieu de travail. Elle pourrait aussi se 
manifester plus subtilement dans un contexte d'odeurs environnementales 
lorsque des gens sont exposés de façon fréquente à des odeurs 
désagréables.  

SOMATISATION DUE 
AU STRESS 
ENVIRONNEMENTAL 

Il s'agit ici d'un état de stress relié au sentiment d'altération de 
l'environnement par les odeurs, auquel s'associent des sentiments de perte 
de jouissance des lieux et de perte de valeur de la propriété.  

NATURE 
INTERMITTENTE DU 
STIMULUS 

La réaction relève du sentiment d'absence de contrôle sur un stimulus 
transitoire récidivant et non désiré.  

RÉPONSE DU 
SYSTÈME 
IMMUNITAIRE AUX 
ODEURS 
DÉPLAISANTES 

Plusieurs études ont mis en évidence des liens directs entre les centres 
olfactifs du cerveau et les tissus lymphoïdes. Par ce mécanisme, les odeurs 
agiraient sur le système immunitaire par un effet d'immunosuppression 
(parfois d'immunostimulation). Des auteurs ont aussi démontré que 
l'altération de l'humeur pouvait avoir une influence négative sur le système 
immunitaire.  

EFFET PHYSIQUE 
DIRECT 
 

Les molécules de certaines substances odorantes agissent directement sur 
la muqueuse nasale et respiratoire. Une telle stimulation de la muqueuse 
nasale de façon expérimentale chez l'animal peut provoquer une 
augmentation de la sécrétion d'adrénaline. Ce type d'effet chez l'humain 
serait-il à même de contribuer à faire naître des sentiments d'anxiété et de 
colère?  

Sources : (8,32,33,41,42,43). 
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ANNEXE 2 
 

POUR UN MEILLEUR CONTRÔLE DES ÉMISSIONS D’ODEURS: L’ANALYSE 
DE L’IMPACT-ODEUR 
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POUR UN MEILLEUR CONTRÔLE DES ÉMISSIONS D’ODEURS :  
L’ANALYSE DE L’IMPACT-ODEUR 

 
 
Depuis plusieurs années, le problème des émissions d’odeurs par l’usine 
d’équarrissage Alex Couture inc. resurgit de façon périodique dans la 
municipalité de Charny. Malgré les techniques d’atténuation des odeurs mises en 
place, le développement de l’entreprise fait en sorte que, de fois en fois, leur 
efficacité devient insuffisante et que le problème réapparaît.  
 
L’approche adoptée par de plus en plus d’organismes réglementaires prévoit que 
la concentration-odeur à l’extérieur des limites de la propriété visée soit inférieure 
à 1 u.o./m3. Cela correspond à la situation où 50% de la population ne sent pas 
l’odeur et où, donc, 50% de la population la sent. Les méthodes d'analyse 
olfactométrique actuelles reconnues ne permettent pas de mesurer une 
concentration d'odeur inférieure à 2 ou 3 u.o./m3; il est donc impossible de 
mesurer une concentration dans l'air ambiant à moins que celle-ci soit très 
élevée(5). Pour cette raison, ces réglementations exigent la mesure du débit-
odeur (en u.o./s) aux sources (par exemple à la cheminée) et l’utilisation d’un 
modèle de dispersion atmosphérique pour estimer la concentration-odeur dans 
l’air ambiant autour du site étudié. Le débit-odeur est calculé sur la base de la 
mesure du débit volumique total et de la concentration-odeur mesurée à l’aide 
d’un olfactomètre à dilution dynamique(5).  
 
À l'instar des analyses d'impact environnemental ou des analyses de risques 
pour la santé du public associés à des activités industrielles, l'analyse de 
l'impact-odeur associé à une source d'émission peut s'avérer extrêmement riche 
en terme d'informations quantitatives qui rendent comptent de l'envergure d'une 
nuisance olfactive et des objectifs d'atténuation ou de mitigation à atteindre(5). En 
effet, à partir de la caractérisation olfactométrique de la source (débit d'odeur, 
concentration-odeur) et des caractéristiques de dispersion atmosphérique de 
l'odeur, il est possible d'estimer les concentrations dans l'air ambiant autour de la 
source et de quantifier l'exposition du public aux odeurs. Les modèles de 
dispersion atmosphérique à utiliser doivent rendre compte des spécificités de 
notre odorat: réponse très rapide, sensibilité aux variations et aux maxima. De ce 
fait, ils doivent être capables de rendre compte plus finement de la turbulence 
atmosphérique afin d'estimer les maxima de concentration plutôt que les 
moyennes et de présenter les résultats d'estimation sous une forme pratique 
pour juger de la nuisance olfactive. Très peu de modèles possèdent ces 
caractéristiques; les modèles classiques de dispersion de toxiques rendent mal 
compte de la dispersion des odeurs(44). 
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L'estimation de l'exposition aux odeurs à l'aide de l'évaluation de la dispersion 
atmosphérique permet ainsi de déterminer l'effort de réduction de l'émission 
nécessaire pour diminuer la nuisance et d'évaluer l'impact de l'utilisation de telle 
ou telle technologie d'atténuation dont l'efficacité est connue. Le nombre 
présumé élevé de personnes et la durée du problème vécu par les citoyens de 
Charny nécessite une telle caractérisation des émissions chez Alex Couture inc.  
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